
Une lettre très spéciale 

Un matin d’automne où les arbres sont colorés, Théo le lapin est en train de dormir. Mais après 
quelques minutes, son petit frère l’appelle pour aller à la poste chercher une lettre qu’ils 
attendent depuis longtemps. Le lapin se lève d’un bond! D’habitude, il est paresseux, mais 
aujourd’hui, c’est différent : il espère avoir reçu une lettre de sa mamie qui vit très loin. 

Théo s’habille à toute vitesse en regardant le vent qui souffle fort dehors. En ouvrant la porte, il 
voit son frère en train de marcher vers la poste. Furieux, le lapin court vers lui et le pousse pour 
arriver le premier. Mais son frère reprend la course et arrive malgré tout avant lui. Quand Théo 
voit que son frère tient la carte, il la lui vole des mains et dit en souriant : 

—	Tra la la la la, petit casse-pied, c’est moi qui ai la carte! 

Mais Théo ne garde pas son sourire très longtemps, car le vent la lui arrache des mains et 
l’emporte très loin dans la forêt profonde. 

—	C’est ta faute, poule mouillée! réplique Théo.  

Son frère retourne vers leur maison en pleurant. Théo ne sait pas pourquoi, mais souvent, les 
autres s’enfuient ou pleurent lorsqu’il leur parle. Finalement, il décide d’aller dans la forêt pour 
chercher sa carte et s’enfonce parmi les arbres. Après quelques minutes à marcher sur les 
feuilles qui craquent sous ses pieds, le lapin décide de demander de l’aide à une taupe. 

—	Hé! Toi, la grosse taupe qui pue! Aide-moi à retrouver ma carte!  

La taupe s’en va se cacher en pleurant derrière un buisson. 

Il s’approche d’un écureuil souriant et lui ordonne : 

—	Toi! Tu vas m’aider à trouver ma carte, petite patate poilue!  

L’écureuil perd son sourire et monte vite se cacher dans un tronc d’arbre. Théo poursuit sa 
route et voit un oiseau qui cherche des vers de terre. 

—	Hé, le gros oiseau décoiffé! Tu dois m’aider à retrouver ma carte! Par où s’est-elle 
envolée?  

L’oiseau apeuré s’éloigne en s’envolant. Le lapin découragé s’avance vers une renarde qui 
chasse des papillons. 

—	Salut gros nez pointu! Viens donc m’aider, je cherche ma carte! 

—	Tu pourrais au moins dire s’il te plait et être plus poli, dit gentiment la renarde en 
s’éloignant.  



À mesure qu’il marche, tous les animaux heureux perdent leur sourire et refusent de l’aider. 

Le lapin continue sa route en bondissant et réfléchit à ce que la renarde lui a dit. Il 
rencontre un cerf et décide de s’y prendre autrement. 

—	Gentil cerf, est-ce que tu peux me dire par où est allée ma carte, s’il te plait?  

Le cerf, surpris par la nouvelle gentillesse de Théo, lui dit qu’il ne l’a pas vue et lui propose de 
l’accompagner. Étonné, le lapin réalise que cette façon de demander de l’aide aux gens 
fonctionne mieux que la sienne. Les deux nouveaux copains partent à la recherche de la carte 
de Théo et passent devant un hérisson. Théo lui demande : 

—	Monsieur le hérisson, peux-tu nous aider à retrouver ma carte, s’il te plait?  

Le hérisson accepte de l’aider et ils forment maintenant un trio pour cette importante 
recherche.  

Après une heure à questionner les animaux de la forêt, ils sont bientôt dix à collaborer. 
Quelques heures plus tard, un cerf vient voir le lapin pour lui dire qu’il a trouvé sa carte et 
qu’elle est à l’orée de la forêt. Le hibou va le conduire. La petite bête aux longues oreilles suit 
donc les indications du cerf. 

Une demi-heure plus tard, rendu au bout de la forêt, Théo entend le cri du hibou qui vient 
vers lui. 

—	Bonjour petit hibou, peux-tu m’aider, s’il te plait? As-tu vu ma carte? 

—	Mes amis m’ont parlé de toi et ils ont dit que tu étais impoli, mais en réalité ce n’est 
pas vrai, réplique le hibou. 

—	Ils ont raison. Avant j’étais impoli, mais ils m’ont fait comprendre que nous ne gagnons 
jamais rien si nous sommes impolis, dit le lapin. 

—	Ce n’est pas grave, tout le monde fait des erreurs dans la vie, répond le hibou pour le 
réconforter. Pour ta carte, malheureusement elle s’est envolée dans I’arbre le plus haut de la 
forêt et je ne suis pas certain d’avoir assez de force pour voler si haut, je me fais vieux. Mais je 
veux bien essayer. 

—	Merci beaucoup, je suis certain que tu es capable, l’encourage le lapin.  

Tous les animaux de la forêt rejoignent Théo pour encourager le hibou. Le hibou est très 
content que tout le monde l’encourage. La petite bête commence à s’élancer dans le ciel pour 
atteindre le sommet de l’arbre pendant que les animaux continuent de l’encourager. Le hibou 
prend confiance en lui : il va y arriver! Rendu en haut, le hibou agrippe la carte avec son bec et, 
épuisé, redescend la donner au lapin. Les animaux crient de joie et applaudissent le hibou. 

—	Merci à tous les animaux qui m’ont aidé à retrouver ma carte, dit Théo heureux. Et pour 
vous remercier, je vais tous vous lire ce que ma grand-mère m’a écrit : 



Mon cher petit Théo, 
J’ai hâte de te revoir. 

Souviens-toi de parler gentiment aux autres, tu verras, tu te feras plein d’amis. 
Rappelle-toi que les mots ont plus de pouvoir que tu ne le penses. 

 
J’ai confiance en toi! 

De ta mamie qui t’aime 
xxx 

P.-S. – N’oublie pas de prendre soin de ton frère! 
 

Le lapin retourne rapidement chez lui en sautant, le cœur joyeux, réalisant maintenant qu’il doit 
des excuses à son petit frère qu’il aime tant. 


